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Les femmes : actrices incontournables du 
monde agricole 

Au Tchad, notamment en milieu rural, les femmes jouent un 
rôle de plus en plus important, mais souvent méconnu, pour 
le développement du pays. Elles accomplissent, par 
tradition, la majorité des travaux relatifs à la production 
vivrière et apportent ainsi une contribution essentielle à 
l’amélioration de la sécurité alimentaire et nutritionnelle du 
Tchad. Dans les zones d’intervention du projet GERTS, la 
majorité des exploitants agricoles sont des femmes ; les 
labours, les semis, les sarclages et les récoltes sont assurés 
par elles. Environ 80% des heures de travail consacrées à la 
production vivrière ainsi que la majorité de celles dédiées à 
la production maraichère sont réalisées par les femmes. 
 

Les femmes victimes d’inégalités dans le 
secteur agricole  

Et pourtant, les femmes n’ont pas le droit d’accès à la terre 
au même titre que les hommes et ont très peu de droit de 
regard sur l’utilisation de leurs propres revenus - la totalité de 
leurs revenus étant utilisée pour répondre aux besoins du 
ménage- la charge familiale reposant souvent sur elles.  
 

Concernant la gestion des conflits autour des ressources, les 
femmes sont souvent exclues de ces processus et se voient 
refuser l’accès aux instances de prise de décisions. Toutes 
ces discriminations basées sur le genre impliquent un droit 
et un accès aux ressources limité ainsi qu’un partage du 
pouvoir et une participation à la prise de décisions inégaux.  
 

La promotion du genre essentielle à la 
qualité de notre travail  

Afin de promouvoir l’égalité entre les hommes et les femmes, 
le projet a adopté une approche pour intégrer le prise en 
compte du genre dans tout le cycle du projet, à partir de la 
conception des interventions jusqu’au suivi des résultats et 
la capitalisation des expériences.  
 
Des analyses genre ont été conduites en début de 
programme afin de faire un état des lieux de la place des 
femmes dans l’agriculture et d’identifier les leviers d’action. 
L’objectif est de transformer les relations inégales ainsi que 
de remédier aux discriminations existantes afin d’assurer 
une meilleure reconnaissance des femmes dans le système 
agricole, condition sine qua non au développement durable 
des zones d’intervention.  
 



Notre impact 

En réponse aux questions genre clés identifiées, le projet a su mettre sur pied plusieurs initiatives pour que les femmes bénéficient 
non seulement en priorité des retombées du programme, mais participent également à la réalisation des objectifs de celui-ci.  

 
 
 
 

411 femmes ont participé aux travaux de construction des seuils d’épandage dans la vallée 
Amdabouka début 2020 
 
 

34 conventions locales établies contiennent des dispositions facilitant l’accès des femmes à 
la terre   
 
 

18 GGO mis en place ont permis aux femmes d’être membres du bureau exécutif et donc de 
participer aux instances de prise de décision 
 
 

100 % des mesures de renforcement de capacités conduites par le programme sont 
inclusives envers les femmes  

En 2019:  
 62 des 74 participants à la formation en techniques de production des plants étaient des femmes ; 

 59 des 115 participants à la formation sur la thématique de la sécurisation des fonds à la destination des GGO 

étaient des femmes ;  

 42 des 74 participants à la formation en techniques de production des produits locaux étaient des femmes ; 

 132 des 241 participants à la formation sur les itinéraires techniques des cultures maraîchères étaient des femmes. 

 

Participation des femmes aux travaux de fouilles dans la vallée d’Amdabouka, avril 2020 @GERTS 

 


